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INNOVATIONÊFORMATIONÊETÊHAUTÊNIVEAU 
  

Merci  Gilbert d’avoir accepté ce moment de conversation amicale 
pour A&H. Peux-tu te présenter en quelques mots ? 

Je suis originaire de Lorraine (Lunéville), et je suis arrivé à Lyon 
en 1966 quand j’ai été nommé professeur à l’INSA . J’ai ensuite été nom-
mé Directeur du Pôle Régional de Productique, avant de créer l’Institut 
Lean France où j’ai terminé ma carrière. Sur le  plan sportif, J’ai joué au bowling en compétition, avant de 
consacrer de plus en plus de temps au Ping, d’abord comme arbitre et juge-arbitre, le seul moyen pour moi 
de fréquenter des joueurs de Haut Niveau . 

Qu'est ce que tu retiens particulièrement de ta longue carrière de dirigeant ? 
Beaucoup de gens dont je garde un souvenir fort, et d'autres que je continue de voir avec plaisir, et  beaucoup de 

choses, d'événements, d'entreprises qui jalonnent une vie. (Gilbert cite des noms qui apparaîtront dans 
A&H et feront l'objet d'articles). Par exemple, la CSG, qui a été une innovation !  La contribution sportive 
généralisée : au moment où la Ligue manquait de moyens, nous avons demandé aux licenciés de verser un 
supplément de cotisation, remboursable en fonction des résultats (financiers) de la saison. Comme nous 
n'avions pas le droit de reverser d'argent aux clubs, nous devions toujours calculer les montants des supplé-
ments de façon à rester en deçà de la limite. C'est une initiative qui nous a bien aidés à clôturer positi-
vement les comptes, alors qu'on ne pouvait pas savoir à l'avance sur combien de licenciés on pouvait comp-
ter. 

Parmi les innovations, il y a eu les GAD (Groupes  d'Aide aux Dirigeants) ? 
Oui, j'avais remarqué qu'un dirigeant fraîchement élu ne recevait aucune assistance dans la cadre de ses fonc-

tions, et était en quelque sorte livré à lui-même (sauf quelques rares exceptions) et se sentait souvent bien 
seul. Et c'était plus facile que maintenant. Aujourd'hui, les dirigeants doivent affronter des consommateurs 
purs et durs. Beaucoup de licenciés estiment que tout leur est dû, s’ils s'acquittent d'une cotisation. 

C'était sur des rencontres de 3 à 5 jours ? 
Oui, où la convivialité était le maître-mot. Un temps était réservé aux apports, et un autre aux échanges entre 

dirigeants. C'était très apprécié. Mais les stages n'étaient pas le seul moyen  mis en œuvre : grâce aux sub-
ventions de la Commission Européenne, nous avons encouragé la formation à distance dans le cadre d'un 
dispositif appelé Perf'TT (qui existe sans doute encore aujourd'hui). C'était une aide pour les personnes qui 
désiraient se former  à distance en se connectant à un site qui regroupait le maximum d'informations utiles à 
un pongiste en général, et à un dirigeant en particulier. 

Cela fonctionne-t-il encore aujourd'hui ? 
 Malheureusement, ce dispositif n'a pas été poursuivi. Pourtant la Commission Européenne avait trouvé que le 

dispositif était excellent, puisqu'elle a  prolongé son aide de deux ans après les trois premières années. Mais 
monter un projet ,  le faire vivre et le pérenniser ensuite sont des choses différentes, et il aura manqué les 
personnes pour entretenir la flamme. 

Tu le regrettes ? 
Oui, parce que la notion d'apprentissage n'est pas incluse dans le rôle de dirigeant, et c'est une erreur. On admet 

qu'il faille se former pour être arbitre ou technicien, mais le dirigeant est juste élu 
As-tu une autre réalisation dont tu gardes un bon souvenir ? 
Il y en a beaucoup, mais c'est peut-être la  réalisation des Internationaux de France trois années de suite à Lyon 

qui m'a apporté le plus de satisfaction. J'avais négocié avec la Fédération  ces trois événements consécutifs 
pour rendre l'organisation rentable. Ce fut une réussite, et la région a pris un bain de Haut Niveau pongiste. 

A refaire, donc ? 
Malheureusement, la fédé a cessé d'organiser cette compétition. 
Merci Gilbert ! Il reste beaucoup de points qu'on aurait pu aborder, et nous le ferons probablement bientôt. 
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